
Sur /es granites ecrasis ( mylonites) des Grisons, du Vorarlberg et de l' Allgäu. 
Note de M .. 'V1u·nrnn vo~ SEIDLITZ. 

Nous savons, par les admirables recherches de MM. Pierre Termier, 
Eug. Maury (') et J. Deprat (2 ), que, dans le pays de nappes de la Corse 
urientale, les granites icrases ( mylonites µrariitiques) jouent le role d'un 
veritable terrain geologique; et M. Pierre Termier (3) a recemment montre 
qu'il en est de meme a l'ile d'Elbe. Anterieurement a la decouverte de 
ce role des mylonites corses et elbaines, MM. Pierre Termier et Georges 
Friedel nous avaient appris l'existcnce, pres de Saint-Etienne, dans unc 
chaine ante-houillere, d'enormes lames charriees de mylonites totites sem­
blables. 

11 y a des phenomenes d'ecrasement aussi intenses et aussi evidents dans 
le pays de nappes septentrional de la clia1ne alpine, je veux dirc dans les 
Grisons et aux abords des Alpes orientales. Voici, a ce sujet, quelques 
observations, faites, l'ete passe, sur les affleuremcnts granitiques et gneis­
siques des Grisons, du Vorarlberg et de l'Allgäu, suivis par moi en partant 
de l'Engadine. 

Ces affleurements correspondent a des lames, reduites parfois a quelques 1netres, 
ou meme quelques centimetres d'epaisseur, de graniles, de gneiss, de porphyres, de 
diorites et de gabbros, ecrases et dechiquetes. Les roches decrites par moi ( 4 ) en 1906 
sous le nom <l'Ueberschiebungsapophysen, et qui ressemblent beaucoup au granite 
da J alier ( Engadine ), sont des mylonites granitiques a Jeldspalhs verdis et a mica 
chloritise. 

Aux points deja decrits par Theobald et M. RoLhpletz, j'ai reussi a ajouter de nom­
breux temoins discontinus de ces memes roches, toujours compris dans deux horizons 
tectoniques bien. dejinis : l'un a Ja hase de la serie austroalpine ( graniles du type 
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Julier, micaschisles et gneiss lamines); l'autre plus profond, a Ja base de la nappe des 
Klippes (Prealpes medianes), caracterise par des debris d'une roche granitique 
ressemblant parfois au porphxre de Rofna de l'Oberhalbstein et du Schams. Avec les 
mylonites, il y a des breches de friction ( fenetre de Gargellen) ou Je grani te se mele 
au calcaire de Ja Sulzfl uh ( J urassique superienr ). Ailleurs ( Laret pres de Klosters), on 
voit des breches cristallines, faites d'une pale verte, mylonitique, et de debris de 
gneiss, de micaschiste, et de granite presque intacl. 

En suivant les myloiiites vers le Sud, on voit des James granitiques (porphyre de 
Rofna), peu epaisses, s'intercaler entre les nappes. Les tres interessantes Notes de 
MM. 0. "\Velter ( 1 ) et H. Meyer ( 2 ) nous ont appris que, dans les montagnes du Scham,, 
chaque nappe renferme a sa base une lame de porphyre de Rofna. La, on n 'est plus 
bien loin du lieu d'enracinement des plis couches. C'est dans !'Oberhalbstein et l'Enga­
dine qu'on voit s'enraciner, en masses puissanles, le 

0

porphyre de Rofoa et le granite 
de Julier, intacts, donl !es James mylonitiques qui artleurent au Parpauer ,Weishorn, 
dans !es environ d'Arosa et dans Je lhctikon, tirent leur origine. 

Je rattache encore aux mylonites les diorites et les gabbros du Tilisuna-Schwarzhorn 
( Rretikon), associes a des granites ecrases et a une breche d' enornus debris triasiques 
ou cristallins, breche clont Ja pale a l'aspect d'nne serpentine. 

Enfin, les temoins de roches cristallines, frequents sur Je bord septentrional des 
Alpes et signales par Gümbel, et par MM. Rothpletz et Tornquist, sont des Jambeaux 
de poussee ( Ueberschiebungsapophysen) analogues aux precedents. Tels sont les gra­
nites du Bolgen, lcs gneiss mylonitises du Relterschwangertal et du Kühberg 
( Oberstdorf), situes a la base de Ja serie austroalpine; tel encore Je granite (du type 
Julier) pres du Feuerstädterkopf, qui appartient probablement a Ja base de Ja nappe 
des Klippes. 

En resume il y a deux nappes dont Ja base est formee partout, ou presque 
partout, d'une lame de roches cristallines ecrasces : la nappe des Klippes 
et la nappe austroalpine. C'est un nouvel exemple, et tres saisissant, de 
l'importance du role tectonique des mylonites. 

On peut suivre ces lames de l'Engadine a l'Allgäu, sur plus de 10okm, en 
partant des roches enracinees et intactes au Sud, longeant les affleurements 
mylonitiques de plus en plus dechiquetes, et arrivallt ellfill a des debris isoles 
( blocs dits exotiques, ou blocs empates dalls des breches a debris varies 
d'autres assises). Plus Oll va vers le Nord et plus oll observe, dalls ces my­
lonites, des debris de granite, de micaschiste et parfois de serpentine. Au 
Sud, il y a aussi des roches schisteuses, qui sont les Casannaschiefer de 
Theobald; et je n'besi te pas, en ce qui concerne les Grisons, a rattacher 
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ces roches schisteuses aux memes phenomenes. Quant aux roclies basiques, 
plus on s'eloig·ne de l'axe des Alpes, et plus elles paraissent (par exemple 
dans le Liechtenstein) charriees avec le Trias de la nappe austroalpine. On 
n'a plus le droit, des lors, dans ces regions de nappes qu'on peut nommer 
rigions de ditente, de presumer une sirie spiciale partout ou il n'y a que des 
roches basiques. 

Pour les lames granitiques, chacune parait etre le soubassement cristallin 
de la serie correspondante, entraine passivement par le charriage de cette 
serie. C'est ce qu'Ed. Suess ( 1

) a etabli des 1905; et l'on ne peut rien dire 
de plus pour le moment. Ce phenomene, regional et non plus local, est lie 
dans une certaine mesure a l'apparition des blor:s exotiques, et vient donc a 
l'appui de l'opinion de M. H. Schardt. Sans doute, Ja presence des blocs 
exotiques n'implique pas ~icessairement et partout l'existence de charriages 
et de roches ecrasees. Mais on se souvient qu'Ed. Suess (2) a compare ses 
arcs de charriage aux blocs de moraine de fond transportes par les glaciers. 
Beaucoup de blocs exotiques n'ont pas ete apportes par des gla<;ons ( sui vant 
le rnecanisme decrit par M. Arnold Heim), mais semblent plutot appartenir 
a une moraine defond tectonique (M. Limanowski), c'est-a-dire a une lame 
de charriage ecrasee, laminee et fragmentee. 

(1) En. SuEss, Das Inntal bei Nauders (Akad. d. Wz'.~sensch., Vienne, 1905, p. 6). 
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